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PERSONNEL

POUR - Maison Militaire du Roi (LtGen MERTENS)
- Ministre de la Défense Nationale

à 11attention du Chef de Cabinet
- JS (LtGen CHARLIER)
- GS (LtGen BERHIN)
- VS (LtGen Avi VANHECKE)
- JSO (ADM VERHULST)
- JSO-P (Col BEM FLAMENT)
- Comd Div Mob (GenMaj DASSY)
- Comd TAF, Intelligence Warfare Group
- 15 WTC
- Comd Bde ParaCdo

COMPLEMENT D'INFORMATION

OBJET RWANDA - Eléments de situation

Rédacteur Maj ROCK

1. INFORMATIONS (clôturées le 092300B Avr 94)

a. Situation des différentes forces engagées.

(1) UNAMIR

Le Conseil de Sécurité de l 1 ONU n'a pas encore décidé du
retrait de l'UNAMIR. Mis au courant de 110ps d'évacuation
conjointe des expatriés, il l'a acceptée, mais en insistant
sur sa séparation de la mission de ItUNAMIR.
Cette dernière tente toujours de regrouper ses éléments
dispersés, mais avec autant de difficultés que les jours
précédents.

le Force Commander (FC) a diffusé un OAvert pour 110ps
d1évacuation (assurer la sécurité du dispositif UNAMIR,
retire les Tp UNAMIR de la Zone Démilitarisée (DMZ) 1

rassembler les expatriés plus les oNG et assurer leur
protection, enfin, sur ordre, évacuer les Tp UNAMIR) .
Le stade AMAHORO sera aménagé comme point de rassemblement.
Le FC n'avait pas été averti que plusieurs Ops nationales
d'évacuation avaient débuté.

aucune restriction supplémentaire (voir
classification) .
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Le sentiment dominant répété par les expatriés s'exprime par
un profond désappointement vis-à-vis de lIUNAMIR, dont ils
attendaient, à tort (ignorance des limites imposées par le
mandat)r des réactions plus déterminées pour leur
protection.

(2) CTM (BE)
A KIGALI, les CTM sont regroupés dans leur Il cité Il r où ils
n'ont subi aucune Att directer mais sont menaçés par des
combats très proches, avec échanges de tirs Mor.

Les quelques CTM isolés (à KIGALI et ailleurs) sont en
sécurité.
A GISENYI, les SIX CTM présents ont aidé à regrouper des
expatriés des environs avec l 1 intention de les évacuer vers
GOMA (ce qui a jusqu'à présent été refusé par les Gd
rwandais) .

(3) FRANCE
Les DEUX premleres Cie du 3e RPIMA (FR) de BANGUI occupent
et défendent l'aéroport.
Une nouvelle Cie du 8e RPIMA en provenance de BANGUI est
arrivée ce 092030B Avr 94 avec une antenne chirurgicale et
une autre Cie devrait être acheminée en début de matinée du
10 Avr.
Des Pat (FR) sont dans la ville de KIGALIr qu'elles ont
rejoint par 11itinéraire SUD.
Enfin UNE dernière Cie, en provenance de FRANCE devrait
également rejoindre le contingent (FR) le 10 Avr en cours de
matinée.

(4) USA

DEUX Cie de US Marines (330 Tp) ont été amenées à BUJUMBURA
(BURUNDI), pour aider à llévacuation des expatriés. Elles
seront renforçées de QUATRE C 130 et TROIS Heli CH 53.
QUATRE C 141 seraient déployés à MOMBASA (KENYA)
La communauté US au RWANDA comptait, avant les troubles, 255
nationaux.

(5) ITALIE

AFSCHR1FT
COPIE

BELGES



CONFIDENTIEL
RESERVE EXCLUSIVEMENT AUX AUTORITES BELGES

Service Général du
Renseignement

et de la Sécurité
Tf BEMILCOM: 24003660

Le 09 Avr 94
N°
page 3/6

(6) BELGIQUE
Les HUIT C 130 (dont UN (NL)), chargés de Mat, ont décollé
ce 09 Avr tôt le matin. Ils sont suivis de DEUX BOEING
chargés de Pers. Ils devraient se regrouper à DJIBOUTI.
Les FAR, pour autant qu10n puisse le savoir, ne seraient pas
prêtes à autoriser lratterrissage d'avions (BE) et
n'accepteraient que des lifts d'avions (FR).

(7) Coordination
Un centre de coordination entre les pays participant à l'Ops
serait organisé à NAIROBI.

b. Situation à KIGALI
(1) Les combats se poursuivent toujours entre Tp du FPR et FAR.

Les atrocités perpétrées par des Sdt (surtout la Garde
Présidentielle, qui serait régulièrement accompagnée de
miliciens - probablement INTERHAMWE, du MRND, et
IMPUZAMUGAMBI, de la CDR -) se poursuivraient également,
surtout envers des TUTSI, mais également envers des HUTU de
l 1 opposition. Il y aurait eu une accalmie en cours d'après-
midi (mise à profit par des équipes médicales de MSF pour
secourir des blessés), mais une recrudescence des tirs se
serait manifestée en fin d'après-midi. Il y a pénurie de
médicaments et le Pers médical à l'oeuvre est exténué.
Il est extrêmement hasardeux de vouloir évaluer le nombre de
victimes parmi la population locale, mais elles doivent, de
l'avis des spécialistes sur place (organisations
humanitaires) se monter à plus de 10.000.
En dehors des Mil (BE) de l'UNAMIR, peu d1européens auraient
été tués. On cite cependant comme victimes (Info non
recoupées) deux Belges ayant épousé des TUTSI, ainsi qu1un
SOffr français et son épouse. On parle également de Mil
Bengladeshi de 11UNAMIR (non confirmé).
L'accès NORD vers l'aéroport serait toujours le théatre de
combats violents.

(2) Aux sorties de la ville on signale des groupes de jeunes,
armés et très excités (probablement des llmiliciensll), qui
menacent de tuer "les Belgesll ou nles Françaist1 suivant le
cas.

(3) A KIGALI, il apparaît que tous les N° de Tf commençant par
un 11811 seraient coupés. Il s'agirait essentiellement des
T1nouvei';'l.1J,*..~rtiersll 1 soit ceux qui sont situés au NORD et à
l'E~~~~A. C~~vière (dont le quartier CTM et Ilhôtel
Mér::i..~'ïe l~ ~1?\l t:.... t~~Ft~; (t~ \

f ~~? D ~~~~,~\: .t~~\»sl~;l AF~~Hp~:T
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c. Situation à l'intérieur du pays

(1) Prises de positions connues et actions du FPR .

Le Gen KAGAME a refusé de reconnaître les nouvelles
autorités intérimaires légales déclarées du RWANDA, les
accusant d'être "partie responsable du massacre en cours
dans la ville de KIGALIII. Il a affirmé que les conditions
actuelles ne rendaient plus possible l'application de
l'accord de paix drARUSHA.

Le FPR a indiqué quril faisait rejoindre son Bn à KIGALI par
des Rft (une Force drenviron 4.000 Sdt, qui progresserait en
DEUX ou TROIS colonnes) pour IIrétablir l'ordrell et empêcher
les Tp gouvernementales mutinées de tuer et détruire. Lès
premiers éléments du FPR ont été signalés à hauteur de la
limte SUD de la DMZ.
Le FPR déclare que les Tp gouvernementales n'auront que
trois attitudes possibles : rejoindre les rangs du FPR,
rester neutre, ou le combattre.
Il annonce que le gros de ses effectifs restera dans le NORD
du pays, pour y retenir les forces gouvernementales qui leur
font face.
Il déclare Ilcomprendre que les occidentaux veuillent évacuer
leurs ressortissants". Son représentant à NEW-YORK a
également déclaré que les IIForces étrangèresn seront
considérées comme hostiles si elles restent après l'Ops
d'évacuation, dont il estime qu'elle ne devrait durer qurun
temps raisonnable (Ililrefuse de cautionner ceux qui
cherchent à transformer de prétendues missions humanitaires
en assistance Mil à des régimes autocratiquesll). Il a averti
les Tp (FR) de IInepas se mettre en travers du chemin de ses
combattants, qui sont prêts à les affronterll•

(2) A GISENYI

La situation s'est calmée en fin d'après-midi, mais des
pillages continuent cependant.
Les nombreux réfugiés (plus de 200) à l'hôtel "Méridienll

manquent de ravitaillement.

d. Expatriés déja en sécurité
( J. ) Ambassade à KIGALI, mais ils

évacuer environ 200 de leurs
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Les US communiquent que les trois premiers convois de Veh
civilsl qui quittaient KIGALI vers le SUD (direction du
BURUNDI) en emmenant 160 personnes 1 ont été contrôlés à la
sortie de la villel à un point de passage obligé (pont) 1 par
des éléments des rwandais 1 qui voulaient vérifier qu'il n'y
avait pas de Belges à bord des Veho
Après Ctll les Veh ont été autorisés à passer.

(2) Avant le début des troubles 1 la communauté allemande au
RWANDA était estimée à 350.
Une centaine de ressortissants allemands 1 en provenance du
SUD du RWANDA ont rejoint BUJUMBURA en Veho
Certains autres Allemands (nombre inconnu) 1 en provenance de
KIGALI ont également rejoint BUJUMBURA.

(3) La communauté suisse au RWANDA comptait 175 personnes.
30 Suisses ont déja pu rejoindre le BURUNDI 1 en provenance
de GITARAMA1 BUTARE et KIBUYE.

(4) La communauté autrichienne est de 15 personnes 1 que
l'AUTRICHE demande à la FRANCE 1 l'ALLEMAGNE ou la BELGIQUE
de prendre en charge.

(5) Avant les troubles 1 la communauté espagnole était de 135
personnes au RWANDA 1 la communauté hollandaise y comptait
environ une centaine de membres et la communauté britannique
une centaine de nationaux également.

'..;

(6) Un premier vol (FR) aurait déja pu avoir lieu à partir de
KIGALI 1 emportant 43 Français. Leur communauté comptait
environ 600 personnes avant les troubles.

(7) Un groupe de 47 Belges serait déja parvenu à rejoindre GOMA
à partir de GISENYI (ou il resterait une quarantaine de
Belges) .
Près de GISENYI/à MUDENDE1 il Y aurait encore un groupe de
30 Européens (non détaillé) 1 10 Malgaches 1 50 Africains de
l'OUEST et environ 200 Rwandais en attente d'évacuation.

(8) Il Y aurait déja 89 Belges en sécurité à BUJUMBURA 1 qu'ils
ont également rejoint avec les convois de Veho

2. COMMENTAIRES

a.
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b. A première vue, s'il y a des contacts entre les différents
gouvernements intervenant dans l'Ops combinée d'évacuation des
expatriés, il y aurait encore des difficultés de coordination au
niveau des exécutants (ce que l'aspect chaotique de la situation
explique facilement).

c. Le FPR a réagi en déclarant impossible le respect des accords
d'ARUSHA du fait de la nouvelle situation. La guerre recommence
donc réellement.
Conforme à sa politique, il évite l'étiquette ethnique en
parlant de sauver le peuple innocent des BANYARWANDA (ce qui
implique autant les HUTU que les TUTSI), tout en invitant les
lIbons Sdtll des FAR à se ranger à ses côtés contre les llmutins et
les bandits Il •

Il est en position de force sur le plan Mil, ayant en face de
lui une armée divisée (extrémistes HUTU, surtout du NORD, avec
en tête la Garde Présidentielle d'un côté et Offr supérieurs du
SUD essayant de reprendre sous Ctl la majorité des autres
unités). Ily a donc des difficultés de Comdt énormes du côté
des FAR, alors que le FPR reste uni et conserve ses capacités
déja estimées supérieures avant la reprise du conflit.

d. Il Y a un danger réel pour l'Ops d'évacuation dans la ville de
KIGALI, du fait des combats qui s'y déroulent (et auxquels se
rajoutent les exactions des bandes de jeunes miliciens) .
A cela se rajoute les difficultés d'appréhender les attitudes de
la population vis-à-vis des Tp engagées. En effet, il est
actuellement clair que les extrémistes HUTU sont anti-Belges,
alors que les sympathisants du FPR sont anti-Français (résultat
des longues campagnes des radio extrémistes des deux côtés) .
Il sera donc aussi compliqué pour les Tp (BE) et (FR) de
déterminer si les Rwandais qu'ils rencontreront sont favorables
à la BELGIQUE ou à la FRANCE que pour les Rwandais de
reconnaître les Tp (BE) "des Tp (FR). Cela compliquera donc la
coordination entre les Tp (BE) et (FR) participantes sur place.
L'idéal, plus difficile à atteindre cette fois que ce ne fût le
cas au ZAIRE en 91, serait de pouvoir engager des Tp en commun
(échange d'unités OUr au minimum d'Offr de liaison sur le
terrain jusqu'à l'échelon Cie).
Chacun des opposants rwandais semble décidé à jouer sur ce
facteur pour compliquer la tâche de nos Tp.
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